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A NOTRE JOORNAL.
Pai$, puiqua tu le veuix, COnMMIS
jcarrière,

tiîfatit de ins loisirs, objet de notr- a
kVa, mais1 gardu-toi bien, chierchiant ti

Slumière,
o) t-Lluigaîer des lieux oit ia reçus le

'Loin de tuous,eospobé aux traits de 1

ressac et de te% amis n'layant pluas la fia
,aiiiuiieiitsoaîtiendiais-ti la censtit

:Ilq le 1

t crainsîs de t'élaaîc et star l'ocêa

uioalt 
e s o e qp u ô 

u o

iasi, nec va (font! pjnt, fuayaint Ilbsc
Li plein de colifiainc un venltqui t

ceaide,
e livrer an 1,tblic avec témérité,

Si touitefuis paourtanit line main peu
- te,
re pla:çait sous es yeux de ceosent

ga lira'ix,

D - 1utr cris contre toi conjure la lemx
En uilatit ce billet qti caitlent t on

vcnasx.
Mý£ES urts, si ce-te Abeille,

Ait mépris (le nuos lois,
Allait à votre oreille,
Burdotnner q,îelqaîerois
D'un toia doux et affaible
Aht ! veuillez ii'rtioeillir,
Et d'uua air favoralle
A ses. i-ix aplaudir:-

Car elle est jeairte encore
Et aans tois ses. ébats
Simple amante de Flore,
Elle fuait les Combats,
Evile la querelle,
Et met tout CÀa1a bonheur
A voler ois l'appelle
La beauté dt'une fleur.

S Ilo:stc M. 0. Bîtrrot est rejctén par la chaunt-
flire. Le mniistère Guiyot, dlone sa ré.ii-
gu1ation, ia reste aia potavoir,jîscjaa'à ce
aqae de nouveux niaitres soienit uioci-
tués. Le comte Molilt refuse dle former
tia naouavau aiitinibtire. Le Roi enivoie de-
antder M. Thaiers, qui s'A~ charg-e.

Jeuadi, '24. SIR. A. M .- On continue à
elevcer des barricades, dec toits côtés.

10ia-M. .0. Barroit et le géné-ai La-
ioricière, Comnmandant (le la garde na-

îirit;ale, ordonmnent à lissae partie des trois
lies dc rentrer danisleurs casernes.

i Ih-Les trupes de ligne Cèdaent
à la garde nationale la pluairt des pos-
ts-s qiu'elles orceuaien.-Les ministres,
qulittent leurs hlôtels ; lit Bouarse est fer-
niée.

ia>yez liai (lune pSioîaices, Md. .0. Barrot est installé aU
Et queisque soient mes torts, minaistère de l'intérieuîr aux applatidisse-
Fretiez scau vos anasrices moents de la futaile.

Toits ses fibîles effurts. -lh.P.N&.-La chambre deq Député.- se.
Crois-nlota, qtuancd tes lecteturs verront Cet- déclare en pernianaice. Le Roi ahdiqnt

te iaippliqtie, leî faivetur (lii Comnte de Paris, quitte le
Laia tle jeter sur toi tan regard de mépris, ;:laet se dirige avec it Reine ver%
Lo.ta de t'apostropaher d'uin ton plus qu'ire-. Neuailly. Atissitôtaprés soit dépî.rt, la pu-
nique, ipîiace envahit les Tuileries et brûle le

re, prOdsî;Laiaiiaaffliires étran-.
gé rs ;A ri~uniarine; I rî-oUn ii

~'reu ; reaaa'ix.îa.î eo; Malarie, tua-
v.aux plublies ; Caarvot, ii ru Gte oud-
clatauax. liaaîuuces ; lvetIii muant, conmaeicc;
Saî1bervia., glierre ; Ccv:iigîaac C(t 110111 il
gai veraiemar (lu 1 'A igérie ;Colais tais, Coina-
ailndantd<e la ga je naionale ; Calmsi-

aliène & Sobatier, à ia 1 o;ie ; et Ar.ago,
dlirecteur (les IpOstes.-UxLa imîie des
l'airs est léc!arÉ-e dlis.sotte. Le drapeau
rouge remîal.uc( le dlrapeaui tricolore. La
garde intiiiieiljule esýt licenacié.

2G.-I.e gouavern ement prov isoi re Pli-
1,1e lian dér, et déchairaant la laciti-n <le mort
abolie ci) mn tié ie poalitiqueîa. il dlécrète

auiq létabiseîîeiî iauîîslit dauLaliers
nationaux. Il teaxii lùee de ucoliveau le Rira-
peaiu rouge P.-r le draapau tricolore.

27.-e gcivenemautprovisoire engan-
Ige tots les Archevéq aies et Evtnaaa's à or-
dlonner (les prières pa.b!a.uîcs, pour appe-

leresh~îédctrou dii.es urlaFrance.
M~. :.aiartiiîeniîrie Ili rocamition dc

l:1 Ré1liuhh)iqule ait.- niembresý du corpas (i-
1lonatiqiae.

Disrant toits les troubles, le peuple mon-

PET!T SÉMI1NAIR1E DE Qtjrar!EC, 27 .1iTfLLtT M4fl.. ..
lis se déclareront tes sincères amis. ~ t ône %tar ]l plac.e (le lit Bili ilIe.-Li dfil-
Pairs (fonte aver. gitt.,qulitte la tes larmee, 1risedO ~aî. e edu iae
Et protégé die toits, et p:atoait sohuteui, leb <1lisde Neaolrs 15t de Molantpîensier,
Semlable à ce bosbu, qui'ou trouvait plein J.e; rendenat à la elîaa,bre desM Déir.,ès.
de ceutriaies, 2h91. P.ý M. M. 0. Barrot £liit lisse pro-
Sois com.lic liii fe(ê, accueilli bienveu. elîIiiatiun, oaa il railmanice l'illidîcaî ion (le

T. C. l.oîîis Pllililapleti flaveur (le sn petit
ce la ils, le eunticde ars-f gnrlBi

REVOUTIO FRAIÇAIL' (e 18.8.geala est nitainé Colinia Riaaist (l<'s troupç-m
REVOLUVION FRAi~Ç.xISE de ic 1.1 etie aaraie nul aoaaaale , Ga ru erP. .,

nmous! 22 Fèvriar.-M. Ouljlon Barrot remple,
roi) lit lit prèsmd..t de lit ehaîîîaro des Deîmatés j maire dec Fiaiis.-A l t eliaflalre (les DÔ;aîî-

lits acte daîccuasationx contre le îainitère Dco rvs argn~ c a aeles
jour; Giuizot. ~dOla: maias unle voix cie la trjlibune

IL ci- n -tnd anqet rforist, prpar ilrSI trope larl!-Alorq la pioiu
u cr- Ut gsua baquetréfrmitepréarélace enivalait la zýalîe ; lt flînaiHe royalepou c jor ansle12c. arroindissemnit ~ ae

vonr, dle Paîri-4, niais défendu la veille au soir s'cap vclie, protégée par beait-
epai- pair le préfet tic la police, n'xi rfis lie.- o11P (le adéputés et de gaîrdes llationlan.

G;ranade agitation parmi le euaitiîn n L président, AI Sacazvt lèelia beitice.
Hdeur. 1é'uaaaîtcetroupies, aqui pairviennenat à -On. proclame aausSit.. tirs gouvernemnent
n du inaintenir la paix. 100,000 uhonmmes dl lprovisoire, compousé dle M .Dumpont (Io

troupes 'le ligne diiias lit caîîiîale.-Oaa l'Eure, pré.sidc'îit, Charniier Piagè>(s, Arago,
tirité, c'ommnîce à élever de.q I,îîrtiecle5 aux MaiLda-ulnLmiuee.Cé

ese- environs des rutes S. Denis, S. Mlaniai Uiux-O 21îjoaarlne à l'hôêtel de ville.
et du Temple. Vendredi, 25 PFé'vrur.-La Répuiibliqueo

Mercredli, le Q.G.-La nnrde nititonale est polué.Tegouuva'rtiemlelî pro.:i.
dis. coammence à frat:erai.,er si-ce le peuîple. Selli se cYompose défiui~iiveineit (les ci-

Pl lisieip'~slégionas envoie lt (les dépuîtatiaaas toyeus Fra.dérie Arngù, Lotai i Blanc-, AMa-
rs ri- aux Tauileies, et à !a Chambre des Di.pa. rie, Lamîariane, Flocon, Ledru-Rollin,

Rés pour demnaide: lat ré-forme éltetoa..le> Rcaurt, Mai raist et A llert.-On fo-n'e un
pèite, et le renavoi dat minibtère. La propîositiona aiiuuiistére Comme sa.it : Dupant (le l'Eu-


